
Mme de Courten avise son
, honorable clientèle qu'elle a
i transféré son

Cigarettes
de toutes marques
CHEZ NESTOR

Rue des Baine

Dr. Ed. Sierra
MED.-CHIRURGIEN

yen uè du Midi SION
a b s e nt
jusqu'au ler octobre

epons de (fessili
Aquarelle — Composition déco
rative — Péinture sur étoffe

Mlle .Marthe Ribord y, Sion.
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n prendrait en elude
des élèves de classes prunai
res de Iangues francaise et al
lemande.

S 'adresser au bureau du journal.

Afin» st ite?* Vmf ri^
On demande pour tout de suite

- Jeune fille I Jì
sachant cuisiner et connaissant
la tenue d'un ménage soigné de
2 personnes. S'adresser Mme
Pierre de Torrente, av. gare.

uarcon
le 15 ans, cherche place dans
liaison de commerce ou bou-
;herie. Entrée à partir du mois
i'octobre. S'adr. à M. Creutze r
négt., Noès.

Cuisinière
ictive et de confiance est de-
mandée dans peti t hotel de pas-
sage ouvert toute l'année. En-
trée immediate ou epoque à
convenir. S'adresser aux An-
nonces-Suisses S. A., Sion, qui
traasmettra.

une
Vaudois sérieux et connaissant
la partie s'engagerait avec ven-
dangeuse pour quelques jours
dans les vignobles de Sion ou
environs. Ecrire à Gustave De-
iiartin, Huémoz s. OUon (Vaud)

[fune leone lille
«rnandée pour tous les travaux
h ménage. Bons soins assurés
Sage frs. 50. Entrée tout de
mite. Offres au Café de l'Iste,
Irerdon . i
i . i _ 

On cherche
H. HALLENBARTER
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four tout de suite jeune fille
«_ confiance connaissant la
cuisine et les travaux d'un me- !
"age soigné. S'adr. chez Mme
Ufi Qlrvnnn n ir i-r rt i*ri Gì rv*-» Sion Martigny-Ville

A liquider
exposition cantonale a Sierre mei en nenie

1) Les panneaux décoratifs du portique d'entrée de l'Exposi-
aon. La préférence sera donn ée jusqu 'au 30 septembre aux ad-
"tiBistrations oommunales et aux districts.

2) Le chalet en rondins servant de pavillon de la chasse et
¦ la sylviculture.

Pour tous renseignements, et pour trailer, s'adresser au Bu-
Dea* de l'Exposition à Sierre.

Bonne qualité et Prix avantageux
Voilà ce qu'on peut dire des Meubles de la

Fabrique J. Iten
TU. 1S6 «t B81 - SION - Tel. 126 «t 381

locai
pour entrepòt. S'adr. Coiffeur,
Rue de l'Eglise, Sion.

A LOUER
à l'avenue de la gare, chambre
meublée avec chauffage cen trai .

A la mème adresse, on don-
nerait le déjeuner en echange
d'études à deux garcons de
l'école primaire.

S 'adresser au bureau du journal.

A ,  LOUER
dès le 11 novembre proehain ,
un appartement sis rue du Gd-
Pont, à Sion, compose de 5
chambres, 1 salle de bains et
1 cuisine avec dépendances.
Chauffage centrai, eau, gaz et
électricité. Pour renseignements
s'adresser à M. Chs.-Albert de
Courten , à Sion.

A louer
chambre meublée. S'adresser
chez Francis Hugon, Sion.

A louer
tout de suite ou date à oonve
nir 1 appartement de 4 cham
bres et dépendances,

S'adresser au bureau dn journal.

A louer à partir du ler oot

Jolie chambre meublée
chauffable. S'adresser à Mme
Vve Spahr, Place clu Midi, de
12 à 14 heures.
miiiiaiiiiiHiniiiHiiiHiiuniNH

Café-Restaurant
à louer près de ia gare de Ge-
nève. Bonne clientèle assurée.
S'adr. Case postale 9323, Sion
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Grame cave
A LOUER

S'adr. Mme Vve Guntensper-
ger. A la mème adresse à ven-
dre 2 couleuses avec fourneaux
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A VENDRE

FOIS d'occasion
diverses contenances

M. Gay, Sion
llllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll llllilllll
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PIANOS
Burger & Jacobi , Schmidt-Flohi
Lipp, Pleyel. Harmoniums cles
meilleures marques. — Vente,
echange, location, réparation ,
accordage.

Avis au public agasin de
ODES aIl est rappelé aux intéressés les dispositions de la tei sur N

la règie des alcools pour la distillation des marcs de piquette. Beau Thok de feutees°̂ t deuil
Il est interdit de distiller les marcs de piquette sans a- ~ 

voir consigne auprès des experts locaux respectifs le nombre A VPTlnTP
de kilos de sucre utilisé et payé le monopole à raison de 0,10 "**" ™ *'A*U"1 *¦'
cts. par kilo. Les contrevenan ts seront punte d'une amende de tonneaux ovales de 500 1. à
20 fois les droits 2Q0D 1. S'adresser Coiffeur Rue

de l'Eglise, Sion.
Sion, le 14 septembre 1928. — ¦

Pour la Règie des Alcools : P n fi TI A IT IP CO Ti ri Ck
Favre , brigadièr. rilOllOgf àp llV

55r p̂l5*0̂ .̂  ,\ vendre avec 20 disques,~~* ',~ ' " V l^ ~/ -  *$*$£' ! 3*. / 'v; v ' ' "- * r | en parfait état.
¦ ^' — ¦ ¦^mVtm Ŝmmy .y y y ^y .y .- '.y ^-:y . .-. • ':./ -^ .:JV'? ,̂;H-.̂ . '•_ .'-¦ >-....: - 5fcaK ;- . -v: ' - . - ,; - .-. .-1 S'adresser an bureau du journal .

Les flerniers succès dgja F I A T  509
Coupé des Alpes EfldlJPcinCe !

Championnat Suisse, 750/1100 ce. tourisme lOUriSf l ìC !
^==^== M. ROUVIERE =___=

Grand-SaCOnneX Kilomètre départ arrèté Vi  IGSSG !Grand-SaCOnneX Kilomètre départ arrèté 
Catégorie tourisme 750/1100 ce. — Export : ler M. ROUV1ÈRE (moyenne 57;
Catégorie tourisme 750/1100 ce. — Amateur: ler Mme X. (moyenne 54)

Preuve des qualités extraordinaires de cette petite voiture 6 C. V
S. A. pour le Commerce de automobiles FIAT en Suisse,

Agents dans tous les Cantons G6H6V6 Agents dan s tous les Cantons

pHi CINEMA LUX tmnWÈ
JEUDI, VENDREDI, SAMEDI et DIMANCHE

20, 21 , 22 et 23 Sept.
à 20 h. 15 précises

J8F DIMANCHE: Grande matinée à 14 h. 30
Premier film de la sélection d'hiver
Un Monument de la Cinématographie

La Case de
l'Onde Tom
12 actes (Onkel Toms Hiitte) 12 actes
Le plus grand film de tous les temps d'après

le célèbre roman de H. Beecher Stowe
La Case de l'Onde Tom sera l'un des plus

grand films de la saison 1928-2.9. Il a coùté
10 million s de francs, demande 2 ans de tra-
vail. C'est une oeuvre classique qui fera
triompher une fois de plus l'art cinématogra-
phique. — Ce film a fait salles combles pen-
dant 3 semaines au Cinema Splendid, à Berne
Adaptation musicale speciale pour ce film par

9F" ORCHESTRE RENFORCÉ
sous la direction de Monsieur Sonnay^—__—^^__^^—————

Malgré l'importance du programme: Prix or- j
dinaire des places. Toutes réductions suspen-
dues. Billets de publicité payent 50 centimes
Louez vos places à l'avance, dès jeudi à 14 h.

Presso r conilmi Colin
¦nara rents ayant obtenu LA MÉDAILLE

EUGENE BAUD, CHENE-BOURG, GENEVE

(Breve té)
I n nniil ayanf fait ses preuves en Suisse
lìu uuiii devant tous les principaux concur-

D'OR à l'Expositionlviticole de l'Alcazarde
San Juan (Espagne)
rapidité de pressurage, economie de main-d'ceuvre, installa-
tion facile, rendement en jus très grand.

Obtention de marcs bie n asséchés sans dilacerar les
rafles ni écraser les pépins.

pourra ètre vu en marche à partir du 20 ot., chez
Vve Bujard & Fils, à Lutry ; Mce Roh, Leytron

Références de viticulteurs utilisan t le pressoir Con-
timi Colin depuis 3 ans : Al bert Desbaillets, Peissy, (Ge-
nève); G arnier Charles, Satigny (Genève).
Plus de 20 références dans toute la Suisse romande.

Renseignements par retour du courrier
Représentant dépositaire :

Agence generale Machines agricoles

L 
Téléphone Mont-Blan c 66,94

¦c»xi*323?7agBHSHEBaKMra«reunia£«ese ¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦ MaMBMt



A l'Exposition de Sierre
leur étai t en raison directe de leur tonnage
mais des athlètes dans toute l'acceptation clu
terme, des hommes dont les cent kilos ne
comportent pas une once de graisse et dont
l'anatomie titanesque n'exclut pas l'élégan -
ce ni la gràce des proportions.

Leurs noms :

9 h.

8 h.

Des remerciements
Le Comité des Fètes de l'Exposition canto-

nale Valaisanne se fait un devoir de souli-
gner la sùreté et la ponctualité avec lesquel-
les les Transports Séchmois ont assure le ser-
vice de transport des groupes lors de la ma-
nifestation des traditions populaires et du
.leu, du 9 septembre. Il se piati à relever é-
galement le geste du Garage Victoria à Sier-
re, dont le patron, M. Clo t, a mis sa voiture
à la disposilion cles inspecteurs de groupes, à
cles conditions particulièrement favorables.

Le Cornile cles Fètes.

Exposition du »eta.il
Du 20 au 23 aura lieu l'exposition du be-

lai! bovin , à laquelle fi gurerà non seùlement
la raco d'Hérens, mais aussi la race brune
et la race tachetée. Toutefois , l'exposition
fermant ses portes dimanche, les taureaux
ne pourront pas y partici per; seules les va-
ches et les génisses y fi gureront.

Après tant d'autres , cette exposition premei
d'ètre intéressante et les agriculteurs y trou-
veront tous les éléments nécessaires pour
comparer entre eux tes sujets des différentes
raoes et admirer les qualités propres à cha-
cune.

Qu'ils viennent donc nombreux à Sierre les
derniers jours de cette semaine.

*
Gala international de lutte

Pour les soirées de vendredi et samedi 21
et' 22 couran t, le Comité des réjouissances
de l'ExposiUoii cantonale s'est assure te con-
cours d'un quatuor de lutteurs internationaux
qui se renconlreron t dans des passés de lutte
libre et gréco-romaine.

Avec Paul Favre, ancien entraìneur de l'in-
ternational R. Roth , se mesureront le Fran-
cais Chevalier Salvador , champion du mon-
de 1926-27, le phénomene allemand Fritz Kiev
de Berlin , e L le jeune predige suisse G. Grii-
neisen.

L'alternane! Kley fera en outre ime démons-
tration de sa nouvelle méthode d'entraine-
ment.

Que les nombreux admirateurs et adeptes
de notre beau sport national se donnent ren-
dez-vous vendredi et samedi à la Cantine de
J'E%sition.

Combats de reines
Notre exposition n'aurait pas été complète,

elle n'aurait pas montre une cles branches
les plus intéressantes de notre agriculture
si le bétail bovin n'y avait pas figure.

Voilà pourquoi un concours cte bétail de
la race d'Hérens aura lieu du 20 au 23
courant. Plus de cent pièces choisies dans
les meilleures étables feront résonner dans
l'exposition le carillon de leurs sonnailles.
Les amateurs verront la race que les éleveurs
valaisans ont. de mieux.

Et pour clòturer dignement oette exposition
un match mettra aux prises, dimanche pro-
ehain à 3 h., les reines des principaux alpa-
ges. Il y aura certainement une lutte épique
dont chacun voudra voir les différentes péri-
péties.

Quelle sera la reine du canton ? A qui la
gioire? Que l'on vienne à Sierre le savoir et
pour applaudir.

*
Les lutteurs modernes aux prises

à l 'Exposif ionJ
La sène cles festivités qui ont enjohvé no-

tre exposition canbonale pendant le oours de
sa brillante existence ne pouvait se clòturer
plus dignement que par la manifestation d'un
sport auquel le Valaisan voue enoore et a
toujours voué une préférence evidente: la
lutte .

D'où vient que ce sport éminemment natio-
nal exercer sur nos gens une séduction aussi
marquée ? Du fai t sans doute qu 'il convieni
plus spécialement à nos natures frustes et
ennemies de la complication, à notre tem-
pérament fougueux et —¦ disons-le — un tan- 24 h
tinet querelleur; mais surtou t parce qu'il
synthétise admirablement l'effort de notre
race, son besoin de l'action — parfois vio-
loni — ' pour surmonter les difficultés d'une
existence souvent apre, qui est aussi une
lutte perpétuelle dont on peut dire qu'elle a
force l'admiration de ceux qui nous jugent
avec un brin d'imparti alité et d'objectivité .

Ainsi donc, l'Exposition de Sierre se clò-
turera vendredi
vision de force

et samedi prochains sur une
propre à enthousiasmer les I 10,30

hommes énergirpies du « Vieux pays ».
Des lutteurs et quels lutteurs I De ceux qui

ont suscité l' admiration des foules partout
où fls ont étalé leur science, que ce soit à
Paris, Londres, Berlin, Munich, Rome, New-
York ou Buenos-Aires. Non plus de ces mas-
totondes de chair lv mesthétiqués dont la va-

Chevalier (Francate). — Champion du mon-
de à Munteli, en 1926, et en 1927 à Vienne,
un poids mi-lourd de la plus belle espèoe
et un des plus redoutablcs lutteurs que l'on
connaisse actuellement. Qui ne se souvient
de ses bagarres avec notre Cherpillod?

Fritz Kley. — Un phénomene de science
et de souplesse. Espoir et révélalion de l'Al-
lemagne, champion d'Europe en 1927 à Mu-
nich .

G. Grùneisen. — C'est un jeune prodi ge
suisse, né à Berlin de pére suisse et, de mè-
re allemande, àgé cte 26 ans à peine, vain-
queur du tournoi international de Dortmund ,
qui a debutò clans la carrière par un coup
de tonnerre, s'imposan t à l'attention du pu-
blic corame une celebrile de la lutte.

A ces 3 hommes que nous avons vus à
l'oeuvre et cpii chereberont tous les trois à
faire honneur à leurs pays respectifs, un Va-
laisan sera oppose.

Eh oui l si paradoxal que cela paraisse, im
homme de notre canton s'est hissé sur le mè-
me pian que ces « as » à la renommee mon-
diale. C'est Paul Favre, de Monthey, cham-
pion de Paris de lutto libre en 1923, entraì-
neur du célèbre Robert Roth, champion olym-
pique de 1924. Paid Favre a ceci cte par-
ticulier cp'il pratique indifféremment la lutte
gréco-romaine et le catch (la terrible lulte
américaine). Une simple idée de sa force ath-
léticrae : un article que nous avons sous les
yeux relève epe sans préparation ni spécia-
lisation, il a lance à Paris le poids à 13 m.
20. Tous ceux qui chez nous- sont initiés aux
secrets de l'athlétisme comprendronl. immédia-
tement ce epe signifie une belle performance
et pourront se faire une idée de la force et
de la détente de notre champion cantonal.

Le cadre choisi : la cantine de l'exposition
conviendra aclmirablement à ces mémorables
manifestations et on peut prévoir que ven-
dredi et samedi soir le gracieux locai regor-
gera de monde pour assister à ce spectacle
sans égal dans les annales du sport valai-
san.

Après que les lutteurs se seront affrontés
dans les luttes epe l'on peut prévoir achar-
nées, le célèbre lutteur allemand Kley, de
Berlin, fera une démonstration très intéres-
sante et surtout inèdite de sa nouvelle métho-
de d'entrarnement.

Et maintenant, il ne reste qu'à remercier
Paul Favre d'avoir bien voulu nous procurer
ce spectacle rare, dont l'attrait se doublé du
plaisir de songer que notre canton sera re-
présente dans ce tournoi qui groupe des spé-
cialistes mondiaux de ce beau sport. X.

Memento
Jeudi 20 septembre:

9 h. Ouver ture des halles.
Journée scolaire.

11 h. Conférence de M. Cocpoz, Salvan (au
foyer des Eclaireurs).

12 h. 30 Banquet officiel , Discours
Concert par la Chorale des Ìnstituteurs

14 h. 30 Cortège
17 h. Fermeture des halles,
20,30 Concert par l'Orchestre de Sierre et

le Chceur de Venthòne,
Productions par la Société de gym-

nastique de Sierre.
24 h. Fermeture de la cantine.

Vendredi 21 septembre :
9 h. Ouverture des halles.

20,30 Grand gala international de lutte li-
bre et gréco-romaine. Concours de MM.
Chevalier Salvador, Francois, cham-
pion clu monde 1926-27, Frilz Kiev ,
Berlin , le phénomene allemand, G.
Grùneisen , le jeune prodi ge suisse,
Paul Favre, ex-entralneur de R. Rolli).

24 h. Fermeture de la cantine.
Samedi 22 septembre:

9 h. Ouverture des halles.
19 h. Fermeture des halles.
20,30 Concert donne par l'Harmonie de Sal-

quenen. Grand gala international de
lutte libre et gréco-romaine.

24 h. Fermeture de la can tine.
Dimanche 23 septembre:

Journée du districi de Sierre.
Ouverture ctes halles,
Cortège,
Banquet à la cantine. Concert par les
Chceurs de St-Luc et Lens et la Gè-
rondine de Sierre.

12,30 Banquet à la cantine. Concert par le
Chceurs de St-Luc et Lens et la Gè
rondine de Sierre.

19 li. Fermeture des halles.
20,30 Concert par la fanfare de Lens et Bai

lei des Vignerons.
24 h. Fermeture de la cantine.

SII Ti WF
UNE ORGANISATION D'ESPIONNAGE

AU TESSIN

LES FETES DU RHONE A GENEVE

La découverte de l' organisatioii italienne
d'espionnage en Suisse a eu lieu à la suite
des déclara tions d'im jeune chómeur de Lu-
gano, cpi selon tes journaux tessinois, a
confirmé à i a  police qu'un négociant italien
bien connu en Suisse lui avait offerì une in-
ctemnité de 200 francs par mois pour sur-
veiller les anti-fascistes en particulier quel-
ques-uns des réfugiés italiens les plus notoi-
res, ainsi que les socialistes et communistes
tessinois.tessinois. Le Cornilo d'organisation des Fètes du Rhó

La « Libera Stampa » affirme à ce sujet ne qui doivent avoir lieu à Genève, l'an prò
que les fils de cet éspionnage aboutissent tous cliain, s'est réuni sous la présidence de M
au consulat italien. Antoine Bron, ancien Conseiller d'Etat.

UN BEAU SUCCÈS DE L'INDUSTRIE
SUISSE

(Comm.) On nous fait part que la Société
des Produits Cupri ques, qui a installé à Re-
nens près Lausanne une usine pour la fa-
brication en grand du sulfate de cuivre et
des autres spéciali tés viticoles, vient d'ob-
tenir à notre exposition cantonale valaisanne
à Sierre, un diplòme de première classe hors
concours.

11 y a lieu de se réjouir de oe resultai
de notre industrie suisse et nos viticulteurs
peuvent ainsi, en achetant des produits na-
tionaux, ètre certains d'avoir des produits
de qualité.

M. R. L. Piachaud, l'écrivaiu bien connu,
a exposé le programme de la manifestation
artistique qui comprendra notamment im
grand cortège où seront représentées tes di-
verses régions clu bassin clu Rhòne. Le Valais
y fi gurerà notamment avec ses éléments les
plus pittoresepes.

Au Palais ctes Expositions aura lieu pen-
dant un mois une exposition de produits des
régions rhodaniennes et une exposilion de
péinture et de sculp ture.

Ces expositions auron t lieu du 22 juin au
21 juillet. Les princi pales manifestations au-
ront lieu les 6, 7 et 8 juillet.

LA FUSION DES DEUX BALE
L'association pour la fusion des deux Bàie

a benu ime séance de comité au cours de la-
quelle le projet de Constitution du nouveau
canton a été discutè. 11 rossori de cet exa-
men que la fusion des deux Constitutions can-
tonales ne provoquerait pas cte difficultés.  La
nouvelle Constitution envisagée introduirait
quelques points cpii ne fi gurent pas clans la
Constitution de Bàie-Ville , notamment la con-
vocation du Grand Conseil , tandis caie le Re-
ferendum facilitati! a été préféré au releren-
dum obligatoire. , J

(EUVRE SUISSE DES
MISSIONS ÉTRANGERES

(Corr. pari. )  Le premier Congrès de l'Oeu-
vre scusse des Missions étrangeres a réuni ,
la semaine dernière, dans la grande salle cte
l'Abbaye d'Einsiedeln, quelques centaines de
participants qui entendirent des rapports très
intéressante sur la genèse, le développement
et les résultats de l'Oeuvre des Missions é-
trangères en Suisse. Le Congrès fut honoré
de la présence de Son Eminence le cardinal
van Rossum, Préfet de la Propagande, Con-
grégation papale qui cherche , comme on le
sait, à promouvoir, de toute facon , l'oeuvre
de l'évangélisalion des peuples pai'ens.

La Suisse catholi que, fortement sollicitée
par Rome, commence à s'intéresser directe-
ment à cette oeuvre apostoli que par excel-
lence, témoin le nouveau Séminaire des Mis-
sions étrangeres établi, depuis quelques an-
nées, à Wolhusen, dans le canton de Lu-
cerne, et auquel la Congrégation de la Pro-
pagande a assigné, comme sphère d' activité ,
une parti e importan te de la Mandchourie.

L'affaire de Campione
Le toupet d' un journal  italien

Le « Corriere della Sera » common te com-
me suit l'aitimele cles autorités et eie l' op i-
nion suisses clans l'affaire Rossi :

« Le gouvernement suisse ann once en mè-
me temps et presepe solennellemont la trans-
mission d'une note diplomatique à Rome et
l'expulsion de deux Italiens elu territoire de
la République , dans l'intention evidente cte
créer autour de Cesare Rossi une atmosp hère
ne disons -pas d'irritation, mais au moins
d'intérèt et d'agitation internationale. Mais
nous ne voulons absolument pas le suivre sili-
ce terrain. Malgré le travail à la fois cache
et. ouvert des milieux anti-ita liens de Berne
il est certain que l'incietent tant désire ne so
complicpera pas. Le fait est ce qu'il est. Le
droit de l'Italie d'exercer sa tàche policière
clans la zone de frontière reste inoontestable.
. Le gouvernement suisse, en se prétant si

clocilement aux manoeuvres des éléments anti-
italiens, a accompli un geste voué à l'insuc-
cès. Cesi un coup dans te vide . Nous nous
attendions en vérité à une attitude differente
de la Suisse, te pays avec leipiel l'Italie
est tenue non seùlement par des liens d'in-
térèts et de sympathie bien connus , mais
aussi par le pacte d'amitié le plus complet
conclu jusqu'ici entre Etats .

Mais l'attitude elu gouvernemenl de Berne
nous frappe à cause de son evidente , injus-
tioe et parce qu'elle est disproportionnée aux
motifs ou prétexte de l'incietent. Cette atli-
tucle ne peut certainement pas nous impres-
sionner et. nous taire perdre notre calme mè-
me pour un seul instant. Il ne se passera pas
longtemps avant que ce gouvernemenl. s'a-
pere.-oive qu'il a exagéré et l' opinion publique
suisse, bien que poussée par une presse dé-
moeratique , presque unanime à appuver une
campagne bostile à l'Italie, ne tarderà pas à
prendre acte, non sans mauvaise humeur , de
cotte exagération.

De son còlè , l'opinion publique i talienne
ne ebangera pas de senlimenl envers la ré-
publi que de Guillaume-Teli , bien qu'elle doi-
ve constater que la Suisse a choisi un mau-
vais moment et im mauvais prétexte pour en-
fler la voix. Les protestations diplomatiques
et l'expulsion ci'étrangers citoyens d'une gran -
de puissance, sont. des mesures non commu-
nes cpi devraient ètre prises dans des cir-
constanees vraiment i mportal i les et lorsqu'on
est certain d'avoir raison. Or, dans oe cas,
la Suisse n 'a pas raison et le point de départ
de la note diplomalique n'osi pas du toni im-
portant. Qu'est-ce qu'on veul ? Qu'est-ce cp'on
attend? Cette fureur, tonte sur le pap ier, où
ira-t-elle lorsque sera bien établie la volonté
de l'Italie de ne pas bouger d'un millimètre
de la position prise pour le maintien de son
droit?

(Le « Corriere della Sera » ne manque
pas de toupet. Qu'attend le peup le suisse,
cpi, en cette affaire , est tout entier derrière
ses Autorités ? Simplement cp'on res-
pecte son territoire et epe l' on ne vienne pas
faire, chez lui, de la politique cloni il n'a cure.
Les incidents survenus à ce sujet sont trop
nombreux poni- cp'il soit nécessaire de s'ap-
profondir plus longtemps là-dessus).

A NOS CORRESPONDANTS
Pour éviter des retards, nos oorrespondants

sont priés d'adresser leurs articles à la
« Rédaction du Journal et Feuille d'Avis du
Valais » et non pas à l'adresse personnel le
de nos rédacteurs. La Direction.

CHAMBRES FÉDÉRALES
CONSEIL NATIONAL

Benzine et blé
A la séance cte hindi, le p résidént pose

la question de la durée de la session. M.
Seiler (Bàie-Campagne) se réservé de proposer
mie durée de 5 semaines pour la discussion
elu code pena i federai.

On passe aux divergences au sujet des
droits sur la benzine. "" MM. Joss (Berne) el
Jules Couchepin (Valais ) rapportent.

die divergence porte sur l' art. 3 réparlis-
sant la subvention entro les cantons. Les
Etats l'ont fixée sur la base du rapport en-
tre les. dépenses tolales epe e-e canton a
faites pendant les 3 demières années cpii ont
précède l'année du versement de la subven-
tion pour son réseau cte routes ouvertes.

Le National propose de la répartir pour les
deux tiers sur la base du rapport entre les
dépenses routières du canton et les dépen-
ses de mème nature de l'ensemble eles can-
tons; le dernier tiers est reparti selon des
taux spéciaux variant par canton.

M. Cimarci , chef du départemeni de l'inté-
rieur, déclaré epe le Consci! federai accepte
la proposition , à condilion epe les taux indi-
epés ne soient pas modifiés.

M. Naine (Genève) recommande l' adbésion
aux Etats. Ce epi imporle c'est le nombre de
kilomètres routiers mis en bon état par tes
cantons.

M. Eugstor (Appenzell) présente un amen-
element cpii demande "que les dépenses ctes
cantons soient contròlées.

Le texte de la commission avec l' amende-
ment Eugster est. adopté à la majorité.

On passe à l'approvisionnement du pays en
blé. Il s'agii, du contre-projet du Conseil fe-
derai à l 'inilialive populaire visanl l' art. 23
bis de la Consti tution. Le projet du Conseil
federai invite, le peup le et les cantons à reje-
ter la demande d'initiafive . M. Meyer (Zu-
rich) rapporto au nom de la majorité de la
commission qui . propose l'entrée en malièrs
tandis que la minorile socialiste propose de
ne pas passer à la discussion eles articles.

La question du blé
Dans sa séance de mardi , la Chambre re:

prenci la cpiestion clu blé.
M. Fazan (Vaud), rapporto au nom de la

majorité de la commission. L'approvisionne-
ment en blé est une necessité d'ordre national.
L'augmentation des droits de statisti que repré-
sente sur les prix des denrées un ponreent
des plus minimes. Les représentants du com-
merce et de l'industrie acceplent cot te char-
ge. Le principe du monopole n 'est pas eliminò
puisep'il comporte à (lire exeeptionnel te mo-
nopole d'importalion de la farine étrangère.
Le problème du blé doit ètre résolu clans te
plus href délai dans le sens indiqué par le
peuple.

Au nom de la minorile de la commission,
M. Graber (Neu chatel) expose cpre le projet
laissé de còlè le mot de « monopole », m iis
les interven tions de l'Etat soni beaucoup plus
nombreuses. Le projet est Irès oompliepié; il
écarté te monopole et en prévoit un au prol 'il
d'une corporation privée.

M. Musy estime que la solution présentée
est accep table.

Actuellement , l'administration cles blés sup-
porto 4 millions de primes à la mouture. A-
vant la guerre , le commerce des céréales
réalisait un bénéfice de deux millions. Le
système cpi fait payer au consommateiir de
pain les frais de la culture elu blé ne peut
pas ètre défini tif. 11 faut éviter de mettre
en opposition te cultivateur de blé et le con-
sommateur 'de pain. Nous voulons développer
la culture indigène sans epe te prix clu pain
augmenté. Le seul Etat d'Europe cpi ait en-
core le monopole du blé est la Russie. Si le
projet . était rejeté, la revision clu regime de
l'alcool serai t rejetée, les assurances com-
promises : ce serait, la faillite de la démocra-
tie.

Dans ime séance tenue l'après-midi , les
cpatre fractions des Chambres (paysans, ra-
ilicaux, socialistes, ea.lholi ques-conservateursì
se soni occupees du projet de secours à l'a-
griculture et. de la question du blé. En princi-
pe , elles se soni, déclarées favorables à l ' a-
doption de ces deux projets.

L'aide à l'agriculture
La commission elu Conseil national charg ée

de l'examen de l' arrèté federai concernant
l'aide extraordinaire de la Confédération pour
atténuer la crise de l'agriculture suisse s'esl
réunie hindi. Elle a examiné le projet , du
Conseil federai qui prévoit l'ouverture d'un
crédit pouvant aller juscp 'à 10 millions. En
outre, elle prévoit que des prète à courts
termes pourront ètre acoordés jusqu 'à concur-
rence de 8 millions. Ces prète seraient rem-
boursables à la Confédération en 5 ans. Ces
huit millions seraient mis à disposilion cles
cantons qui pourraient accorder des prète à
courts termes aux paysans dans la détresse.

Les cantons devront payer à la Con-
fédération , pour les prèts, un intérèt
de deux pour cent. Les cantons sont tenus
d'accorder les prèts sans intérèt. Les crédits
d'exploitation soni acoordés exclusivement.
pour l'accpisilion d'engrais, de fourrages, de
graines, eie bétail ou pour d'autres accpiisi-
tions nécessaires au maintien de l' entreprise.

CONSEIL DES ETATS
La Chambre aborde la revision de la loi

federale elu 24 juin 1909 sur les poids et me-
sures .

M. Dielschi (Solerne) rapporto. Il est l'au-
teur d'un postulai qui a donne lieu à la re-
vision. Celle-ci apporte la suppression de la
vérification obli gatoire des oompteurs d'eau,
suppression epi répond à mi voeu exprimé par
l'Union des villes suisses.

11 en resul terà que les 24 bureaux de véri-
kfication exislant actuellement oesseront de

fonclionner en qualité d'organes du burea u fe-
derai des poids et mesures.

L'affaire Rossi
Voici le texte de l'interpellation Maunoir

conseiller national , au sujet de l'affaire Rossi-
Le soussigné demande à interpeller le Con-

seil ferrerai sur les questions suivantes :
1. Le Conseil federai peut-il nous dire , s'il

est exact qu 'un citoyen italien clu nom de Ce-
sare Rossi ait élé victime, sur territoire suis-
se, d'un guet-apens pour l' atliror sur territoi-
re italien et le livrer aux autorités cte police
ile Camp ione?

2. Y a-t-il eu directement ou indireclenient
une intervenlion de la [rari du gouvernemenl
italien ?

3. Si les fait s sont exacts et si , d' une ma-
nière generale , des faits d' esp ionnage pra ti-
qués sur notre territoir e sont établis, quelles
sont. Ics sanctións que le Conseil federai
envisage pour faire respecter la souverainelé
et la dignité de la Suisse ?

Les prèts hypothécaires à l' agriculture
M. Savoy a i développé, mardi , le postul ai

qu 'il a depose au cours de la dernière session
et demandant au Conseil federai' d'étudier
« les moyens de mettre  à la disposition des
élablissements qui font le prèt hypolhéeaire ,
des sommes suffisantes afin d' arriver à une
diminulion du taux de l'intérèt de l' argent
prète spécialement à la pet i te  et à la moyenno
propriété agricole.

M. Musy étant retenu à la séance du Con-
seil national , la discussion du postulai est
cenvoyée à plus tard.

Canton àu Valais
*>r.CISIO*S SMi CONSEIL. ITKTAT
* Le Conseil d'Eta t , vu le rapport du

Service cantonal cte l'hygiène, boinologue le
p ian d'aménagement du nouveau cimetière de
(ìranges, tei epe présente par l' aelministration
communaie.

* Il décide de comp léter l'arrèté sui- la
chasse en 1928 par une disposilion prés'o-
yant epe le dit arrèté ne déroge point aux
droits des habitants de la vallèe de Saas; dis-
trici de Viège, en ce cpi concerne la chasse
à la marmotte, droits établis par titre du 1G
mai 1804 et reconnus par les Autorité s fé-
dérales comme étant de nature civile.

* Ensuite d'examens satisfaisants, il est
délivré les diplòmés ci-après : d'avocai: à M.
le notaire Marcel Gross, de Frédéric, à Sion:
de notaire : à M. André Chaperon, à St-Gin-
golph.

ajc Le Conseil d'Etat nomme : ¦ < •-,:
M. l'avocat Joseph Rossier , à Sion, rap-

porteur près le tr ibunal de Ire inslance elu
districi d'Hérens;

M. l'avocat Marcel (Iross , à Sion, rappor
teur-substitut près le tribunal de Ire inslan-
ce elu districi de St-Maurice ;

M. l' avocat Troillet Edmond , à Bagnes,
rapporteur-substitut près le tribunal de Ire
inslance du districi d'Entremont.. - , , .  ,

M. Walker Ignaz , reeeveur du districi de
Rarogne orientai .

* |] bomologue: 1) les statuts du syndicat
d'élevage de la commune de Vissoie; 2) les
statuts du syndicat d'élevage de la commu-
ne de St-Jean.

% Il décide d' aviser les officiers d'éta t-ci-
vil elu canton qu'ils ne sont autorisés à déli-
vrer à l' avenir, que des livrets de famille
conformes au nouveau modèle adopté par l'E-
tat et qu 'ils devront se procurer auprès eie
l'Economat de l'Etat.

J^ 
Il décide cte vendre aux débitants de

sei du canton , du sei grésil au phosphate
de chaux nutriti!, de la Société des Salines
suisses.

POLITIQUE VALAISANNE
De la « Tribune de Lausanne »: - ¦*
11 vieni de se lenir à Sion une réunion du

Comité conservateur ctes quatre distriets du
Centre. M. Evéquoz, conseiller national , pré-
sidait et mit au courant ses collègues des dé;
cisions prises le 6 septembre par le Corniti
cantonal , à savoir rétablissement d'une listi
uni que pour les élections au Conseil natiol
nal elu 28 octobre proehain . Celle liste por-;
tera cinq noms, savoir : deux pour let Haliti
deux pour le Centre et un pour le Bas-Va-
lais.

Les distriets de Sion et de Sierre ont re-
vendi qué les deux sièges qui seront attribués
au Centre , ou, du moins l'un d'eux , pour le
cas où M. Evéquoz conserverait son man-
dai au Conseil national , ce qui n 'est pas pro-
hable , étant donne cp'il est question de lui
ouvrir les portes du Conseil cles Etats.

Une assemblée generale cles délégués des
quatre distriets clu Centre: Sierre, Hérens,
Sion et Conthey, se tiendra à la Maison po-
pulaire dimanche 30 sep tembre courant et de-
signerà, les candidate à présenter à l'assem-
blée plénière du parti conservateur cpi aura
lieu le dimanche suivant, selon toutes pro-
babilités.

On peut d'ores et déjà prévoir que la list»;
conservatrice porterà les cinq noms suivants :
MM. Maurice Troillet , conseiller d'Etat (Bas-
Valais), Joseph Kuntschen (Sion), et André
Germanier (Sierre) pour le Centre; Victor Pe-
trig et Joseph Escher , conseilters nationaux
pour le Haut-Valais.

POIDS ET MESURES
Le Département de l'intérieur rend le public

attentif aux prescri ptions de l'art. 12 de l'Or-
donnance federale clu 12 janvier 1912 sur "les
poids et mesures, prévoyant epe les' ventes
de vin (moùt) ne peuvent avoir lieu epe dans-
les mesures étalonnées. Les brantes doivent
ètre étalonnées tous les trois ans et l'étalon-
nage de la futaille est valahle jusqu 'à la fin
juin de la cinquième année. Toutes les me-
sures servant au commerce doivent ètre éta-
lonnées.

Seuls les tonneaux à vin , de bois de sa-
p in , d'une conteiiance supérieure à 500 li-
tres, servant à l'achat de vins nouveaux dans
les régions viticoles du pays, ne sont pas
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soumis à l'étalonnage pour aulan t cp'ils sont
jjpédiés non bondonnés, c'est-à-dire munis
jg tuyaux de fermentation.

Les intéressés sont invités à remettre, en
lemps opportun , leurs brantes et fu ts à é-
lalonner aux vérificateurs cles poids et mesu-
res. Toutes contraventions soni punies con-
formément à la loi.

L'AFFAIRE DE MARTIGNY
Le Tribunal militane de la Ire division ne

pourra guère s'occuper pour le moment de
l'af faire du ler lieutenant-médecin Barbezat
il désire attendre que tes deux soldats inlo-
xiqùés soient rétablis et qu 'ils puissent , as-
sister aux débats.

Les deux malades soni entourés eles meil-
leurs soins.

Pour le soldat Fern and Dupuis, l'opération
de la transfusion du sang a eu lieu samedi
dernier: 'C'est le cap itaine Secretali rpi s'y
est prète . Le jeune selciai a/ repris quelques
forces.

Pour ]é' > soldat Schmidt qui a absorbé le
poison d'une manière differente, les espéran-
ces d'un mieux s'affirrnent.  L'intoxication
s'attenne graduellcment.

On conserve toujours l'espoir de rétablir
ces deux hommes.

LES FACILITÉS DE LA CIRCULATION CHEZ
NOUS POUR ATTIRER LES ÉTRANGERS

(Corr.) Les nombreux automobilistes cpii
se soni rendus à Sierre dimanche, auront été
édifiés de la fa^on dont on comprend la cir-
culation dans notre canton :

Depuis plus de huit jours , la route can-
tonale entre Vétroz et Magnot étant fermée
à la circulation pour cause de réfection, les
véhicules doivent emprunter un chemin se-
condane très étroit , epi ne perinei aucun croi-
sement sur la plus grande parti e de son par-
cours. Or, si les croisements sont rendus pos-
sibles de jour , par cte savantes manoeuvres,
il n'en est pas de mème la nuit, où la mar-'
che arrière d'un véhicule à moteur est im-
possible sur une route exiguè, bordée de ri-
(roles: Les automobilistes qui ont dù croi-
ser-iiimanche soir sur ce parcours , ont été
en butte à' .maintes difficultés qui auraient
certainement pu ètre évitées si l'on avait
prévu un sens unique comme cela se fait
ailleurs. Mais voilà , il aurait fallu mohiliser
quelques agents de police cpi ont sans doute
bien au tre chose à faire qu'à règi emente r la
rirrulation dans l'uni que but d'éviter ctes ac-
cidents.

Tous les propriétaires de véhicules à mo-
leurj cpi paient actuellement des taxes fort
élevées soni, en droit de circuler en tonte
sécurité, ce epe se plaisent à ignorer nos
autorités.

N'oublions pas, d'au tre pari , epe noire can-
ton se doit de faire bout ce cp'il peu t pour
attirer l'élément etranger. Ce n'est assuré-
ment pas en lui créan t des difficultés du gen-
re de celle epe . nous signalons cp'on l'en-
couraeera à revenir dans notre beau pavs.

FABRICATION CLANDESTINE D'ABSINTHE
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On lit dans les journaux :
« A près de patientes recherches, la gen-

darmerie d'Yverdon et celle de Renens, ont
découvert. un individu epi se livrait. à la fa-
brication clandestine cte l'absinthe....

» ...Le fabricant et ses deux complices qui
écoulaient la li queur ont été dénoncés ».
(D' autres journaux disen t mème : incarcérés).

Qu'attend-on chez nous , pour mettre un
frein au trafi c de la fée verte. Ce n'est un se-
e-ref , pour personne que chacun peut en con-
sommer à discrétion. La « coireste » est offer-
te et servie dans tous nos établissements pù-
blics. Il n'est pas jusqu 'au superbe gendarme
cpi ne se vanto de pouvoir en troubler une
en compagnie clu député ou du présidént de
commune. Toutes les distilleries du canton
peuvent la vendre san s ètre inquiétées le
moins du monde.

U v a  bien une loi federale , votée il y a
quelque vingt ans, qui en interdit la fabrica -
tion et la vente sur te territoire suisse. Mais
celle loi federale n 'a rien à faire chez nous ,
où nous sommes trop fédéralistes pour nous
incliner devant une loi de Berne.

M. Musy peut bien venir nous parler de
sa future revision et des dangers de l'eau-

AUTOMOBILISTES , SURVEILLEZ
VOS ACCUMULATEURS!

( In f .  part.) L'autre nu i t , une automobile
roukiit dans la direction de Marli gny. Arri-
vée au dangereux virage sur la voie du che-
miii| de fer entre St-Pierre de Clages et Rid-
des, les accumulateurs firent , défaut. Pour ré-
cupérer un peu de lumière, le conducteur
donna un coup d' accélérateur , mais il man-
tella son virage. La machine sort.i t cte la rou-
te et vint se jeter dans un pré, à quelcpes mè-
tres plus loim Sans se renverser, elle se
« plaeiua » sur le sol avec un grand bruii.

Pont de la :/V\orge
23 et 30 Septembre
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Ses occupants en ont été cpitt.es pour la peur
mais l' automobile a subi de gros dégàts.

Que cet accident serve de lecon aux trop
nombreux automobilistes cpii , pour évi ter une
légère dépense, eontinuent à rouler san s ap-
porte r à leur machine tous les soins néces-
saires. Des pelits boulons perdus par-ci par-là ,
des accus « sucés », ou d' autres bagatelles
peuvent provoeper parfois de gros accidents.

JOURNÉE VALAISANNE A LA SAFFA
Elle aura lieu , ainsi ejue nous l' avons an-

nonce, le dimanche 23 septembre, à Ber-
ne. Nos abonnées pourront consultar l'horaire
dans le dernier numero.

On recommande, en outre, de se munir
de provisions de route et de les déguster dan s
le train, ceci pour éviter l'encombremen t dan s
les canlines de la Saffa.

UNE KERMESSE AU PONT DE LA MORGE
La Sociélé de Jeunes Gens « Avenir » du

Pont, de la Morge organise pour les diman-
ches 23 et 30 septembre , une grande ker-
messe. Nombreuses seront, sans doute, les per-
somi >s cpi, profitant de ces beaux jours d'au-
tomne, i ronl. apporter leurs encouragements
à cotte jeune Société. On trouvera sur place
cles consommations de ler choix , des jeux
divers, et un bai permetlra aux amateurs de
l' a r t  chorégraphiepe d'évoluer à leur aise.

j j m  Cfironique i
llSRia Vinicole

LE PRIX DES VINS
(Comm.) En rectification aux prix parus

dans la presse pour les vins valaisans de la
récolte pendante , une réunion de produc-
teurs et de marchands de vins, tenue à Sion
te 17 courant , oommuniepe crue ces prix ne
reposent sur aucune base certaine. Ces prix
ont été lancés à titre d'essais seùlement et
ne sauraient engager ni le commerce, ni le
producteur.

fe| Botte aux lettres.
Le» articles publiés sous cetle rubrique le sont tou»

la seule responsabilité df »  corréspondant *

4H Expcisifino ^des Modèles d'hiver
dès le 23 septembre

J. WUTHR1CH-M0DES
Avenue de la Gare, Sion

-Se charge de toutes transformations
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FOOT BALL ET KERMESSE

Man ialine, SierreLMIUomUII

Granfi m international
lolle IM el ereco - Romanie

de-vie. On va bien lui uicmtrer de quoi il se
mèle, ce gaillard-là ! Avec ca epe l'absin-
the et nos bonnes eaux-de-vie de mare et de
Ite, nous ont fait du mal jus qu'ici. Qu 'est-oe
ep'on boira les années où la vigne ne don-
nera pas?

Et, en avant, mes amis, vive la coireste el
le bon mare !

L'abàtardissemenf. de la race, la mortali té
de l' enfance, la tuberculose , l'enfance anor-
male, les maladies mentales, les accidents de
la circulation, toujours plus nombreux, fa-
elaises que tout cela!

Vive la liberté I Vive l' autonomie cantonale !
Il est temps, grand temps de reagir. Sa-
ebons ouÉrrir l'ceil et voir le danger en face.

Conjomtemenl à la revision du regime de
l' alcool epi se préparé , il est de tonte necessi-
té d'instruire la jeunesse des dangers de l'al-
cool.

Dans la plupart de nos cantons suisses,
les gouvernemenls ont fai l. donner des oours
de vacances anti-alcooli ques aux Ìnstituteurs.
L'enseignement antialc.ooliepe est donne corn-
ine branche importan te dan s les écoles de
nos cantons romands. »

Chez nous, le manuel de Jules Denis est
bien clans les mains de tous nos ìnstituteurs,
mais aucun enseignement, ou à peu près, n'y
est donne. ' "!W

Pour peu cpie l' on réfléchisse, on compren-
dra epe l' app lication des lois n'est pas possi-
ble, si elle n 'est pas accompagnée d'une sé-
rieuse éducation de la jeunesse. M.

(Comm.) Le Football-Club de Sion a repris
depuis cpelcpe temps son activité sportive.
Deux renconties déjà se sont terminées par
des victoires sédunoises. C' est ainsi epe Ve-
vey II succomba devant noire première par
3-1 el. cpie Bex fut battu le dimanche suivant
5-3. Dimanche proehain , ce sera à Aigle la
lutto avec le club locai. Nul doute epe les é-
qui piers sédunois , bien partis oette saison ,
feront tout leur possible pour gagner encore
oes deux points.

Nous savons, en outre, qu'au sein du F. C.
Sion, on nourrit les espoirs les meilleurs poni-
la suite du championnat. Il manque cependant
pour la réalisation de ces projets une puissan-
ce sans laquelle la force, le courage et la
décision ne peuvent rien. Chacun sait en ef-
fet caie l'administration d'urte société neces-
sité un certain roulement d'argent et c'est a-
fin d'aider à la bonne marche financière du
football-club que son Comité a décide l'or-
ganisation d'une grande kermesse.

Nous y reviendrons, mais en attendant
cp'on se rappelle la date du 30 septembre
et cp'à ce jour on se donne rendez-vous clans
la cour de l'école des filles à la kermesse
du F.-C. Sion.

PARENTS! Interdisez à vos enfants d
jouer ou de courir sur la chaussée. .

ma x A m -

Chevalier Salvador Fritz Kley
(Francais) ,, (Berlin)

Champion du monde 1926-27 Le phénomene allemand
Paul Favre

- G. Grùneisen (Monthey)
Le jeune prodi ge suisse Ex-entraineur de R. Roth

Billets à l'avance aux cai sses d'entrée de l'Exposition
Prix ctes places : Frs. 2.—, 1,50, et 1.—

Vendredi 21 et Samedi 22 septembre
à 20 heures 30

Chronique
^rgJEteou,

LA RUE N 'EST PAS UNE
SALLE DE RECREATION

C. L.

iW;;; Devant Vécr&n

Le petit C. L., en jouant avec son cerceau
dans la rue , est renversé pai - un cycliste .
Cornine il n 'a pas grand mal, il se relève et
reprend son jeu. Quelques : instants plus tard
il risque d'ètre tamponné par une auto . Grà-
ce à l' adresse clu chauffeur , un accident. fatai
est évité.

11 est, à recommander aux enfants de ne
pas slalionner , ni jouer sur les routes où le
trafic devient de jour en jour plus intense ,
car malheureusement, tous les enfants ne
sont pas nés sous la bonne étoile elu peli!

Au Cinema Lux
(Comm.) C'est donc au Cinema Lux, dès

demain à 20 h. 15, la grande première de
gala dn beau film. La « Case de l'Onde
Tom », lire du célèbre roman de H. Beecher-
Stowe.

11 y a clans ce film des scènes d'une beau-
té et d'une grandeur incomparables, notam-
ment la fuite d'Elisa avec son enfant , sous
une tempète de nei ge, à travers le fleuve
à moitié gelé; la séparation decb.ira.nte eie
la mère et de l'enfant ; la vente aux enchères
des esclaves et, enfin, la mort de l'onclé
Tom.

Tout dans ce film devrait ètre cité,' car
tout oontribue à en faire lo drame le plus
humain, le plus pathéti que qui soit.

L'interp rétafion a été eonfiée à cles artistes
de grand talent qui se soni acquittés à mer-
veille de leur lourde tàche. Adap talion specia-
le par orchestre renforcé.
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Poolrs à bouillir
En vente à

3 francs le kilo
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A LOUER'
jolie chambre meublée avec
chauffage à parti r du ler oc-
tobre. S'adresser aux Annonces-
Suisses S. A., Sion .

A LOUER
pour tout de suite ou epoque
à convenir , dans bàtiment at-
tenant au tempie protestant ,
beau logement de 3 pièces,
chambre mansardée, cuisine et
dépend ances. Eau ," gaz, électri-
cité . S'adr . : Autieri, inst., p. a.
M. Mottier , av. gare , Sion.

Jeune fille cherche place
corame.

Fille de salle
ou éventuellement sommelière.
Certificats à disposition. S'a-
dresser aux Annonces-Suisses
S. A., Sion.

Grand arrivage d' Li»
Vadrrttn OK bureau ,U intimai RJ S||J : : I ¦ B^|ilgp«iiO

Coimnerce i le  la p lace enga- | jfòi j (IJ UfU lUl 'SJ f&sSJ iVl UU

de Norvège
Coimnerce de la place enga-

gerait pendant la période des
vendanges, une

petit chien basse!, àgé de 4 **""*"
mois. ll„„!i

sténo-dactylographe
expérimentée, possédant a fond
francais, allemand. Offres Case
postal e 2195.

mmtM&\>iy u.*i.ir,*\r{**^ r̂.VÌ±*Mit -̂TÀK!?ìtiZlXi *if &J il i»»»

mmmi imMIMI
Téléphone 36 — SION — Téléphone 36

niellar i cuore
pour jeunes gens et garconnets
Sur demande on travaillé à
domicile. Se recommande:
Henriette Baechler , r. du Rhòne

BONNE

Fille de cuisine
propre et active est demandée
à l'Hotel Arnold , à Sierre. En-
trée immediate . Place à l'an-
née.

On demande
une jeune fille sérieuse sachant.
cuisiner et ayant servi. S'adr.
ou ecrire Mme Dr Ed. Sierro ,
Avenue clu Midi, Sion.

On cherche
pour fin septembre , jeun e fil
le pour aider à la cuisine dans
un restaurant.

S'oilresser au bureau du journal.

Bois à brùler
FAYARD ET BOIS D'ALLUMAGE

HENRI ROSSIER , AVENUE DU NORD
Téléphone 462

ETRANGER
LA TORNADE DES ANTILLES

. _ Des morts, ctes blessés, des ruines, des pro-
vinces enlières dévastées : tei est le bilan de
la tornado cpi s'est abattue sur les Antilles
pour gagner ensuite les Etats de Nebraska,
de l'Illinois, du Dakota et du Wisconsin.

Le cyclone s'est déclaré à Porto-Rico. Il a
'dure plusieurs heures et a fait des dégàts
s'élevant à plusieurs millions de dollars. M.
Berner , chancelier de l'Université de Porto -
Rico, a demande par T. S. F. des secours
en mème temps epe des vivres et de l'ar-
gent pour vingt mille personnes epi se trou-
vent sans a bri.

A San-Juan, ainsi que dans tout le pays
environnan t, la famine et les ép idémies me-
nacent la population . -Les ' provisions d'eau
sont, épuisées: les toits de cinq mille mai-
sons ont. été arrachés. La désolation règne
dan s toute cette région de vas tèe. Le spectacle
cte la ville est tragique. Dos débris gisent pè-
le-mèle, des murs sont enfouis sous des dé-
combres, des maisons ont leur toit arraché.
Dos approvisionnements de bouche et des
secours médicaux doivent ètre envoyés d'ur-
gence.

Le cyclone a touche les Etats du Dakota,
du Wisconsin , de l'Illinois et du Nebraska.
Ces deux derniers ont été les plus éprouvés.
Pour l 'Illinois seni , le nombre des mor ts s'é-
lèverai t à trente-.deux. Les dégàts sont éva-
lués à plus de deux millions de dollars. Les
fouilles des clécombres se oontinuent.

t Les Comprimés

Aspirine
dorvent Étre ous d

migraine, maux de dents,
rhumatisme, douleurs

""̂ s;̂  artlculaires,
^x goutte,
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fl l'Exposition de Sierre
Discours de M. Pouget

Un rang d'ancienneté epe je ne souprjon-
nais pas me vaut aujourd'hui l'honneur d'ap-
porter à l'Exposition canbonale le salut et les
félicitations du Bas-Valais. Je ne saurais
m'en plaindre, parce epe je suis sur, en le
faisant, d'exprimer avec sincerile et franchi-
se le sentiment unanime de la partie occi-
dentale du pays.

Une exposilion parie d'elle-méme, a-t-on
dit, il y' a quelepes jours. Celle epe nous fè-
tons (a si bien parie epe, dès son ouverture
elle a conquis pour notre Canton, pour les
efforts accomplis et les progrès réalisés de-
puis 20 ans, la sympathique admiration de
ses visiteurs.

Après la Presse et les Autorités auxquelles
elle a fait un accueil triomphal ; après les
Confédérés non moins aimablemen t fètés et
applaudis, qui tous se soni plus à rendre
hommage à son intéressante et belle ordon-
nanoe, elle a vu se presser compactes et en-
thousiastes dans son enceinte les foules du
Haut et du Centre du Valais.

La troisième région du pays ne pouvai t
faire moins que celles qui l'ont précédée. Le
Bas-Valais, primesautier, ardent et généreux,
qui a si largement dote cette exposition des
fruits de son labeur; ce Bas-Valais d'autant
plus attaché à son sol cp'il a été le berceau
de nos libertés politiques, se devait à lui-

, mème de venir à son tour, en phalanges im-
posantes, célébrer la grandeur et la beauté
du Travail commun. Aussi, de la plaine à la
montagne sont-ils accourus en nombre tous
ceux qu'intéresse la vie économique de notre
canton .Ils ont tenu à montrer, en ce jour
qui a été si heureusement choisi, cp'ils vous
tendent une main loyale et epe leur cceur
veut battre à l'unisson du cceur de tous lesveut battre à l'unisson du cceur de tous les

. Valaisans.
'. .Comme député et préfet de mon districi,
je tiens à me défendre contre tout ce qui
pourrait constituer une apparence de servi-
lisme; je dois dire pourtant quo notre salut
et les félicitations, nous les devons, en pre-
mier lieu, aux Pouvoirs pùblics et au peuple
valaisan qui, en mettant sur pied les actes
législatifs et administratifs nécessaires ont
permis la création d'ceuvres fécondes, dont
les produits ornent aujourd'hui cette Exposi-
tion. Ce sont eux, — et je parte ici plus spé-
cialement au Conseil d'Etat, qui en suscibant
les initiatives et en les favorisant, en grou-
pant et en coordonnant les efforts pour leur
assurer le maximum d'efficacité en donnant
enfin à cette exposition tout l'appui dont elle
avait besoin, ont rendu possible cette réunion
en une admirable synthèse des produits du
travail valaisan.

Notre gratitude, nous la devons en second
lieu à la Ville de Sierre et au Comité d'or-
ganisation, à la tète duquel je suis heureux
et fier de saluer un de nos ressortissants. Ils
ont assume la tàche ingrate de mieux faire
connaìlre et apprécier, à l'intérieur oomme
au-delà de nos frontières, les ressources de
notre Canton. Ils ont obtenu un noble et lé-
gitime succès.

Nous pensons enfin à tous les exposants,
dont un bon nombre sont de notre région,
nous les remercions de toute la peine qu'ils
se donnent pour nous créer des débouchés et
pour assurer notre indépendance économique.
Ce* sont eux, après tout, les véritables arti-
sans de cette Exposition qui nous révèle une
fois de plus que si le Valaisan a la tète dure,
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par
André BRUYÈRE

— Pour la crémère, elle est très propre
et j'y ai rais une bonne chaise. La dame y
sera très bien. Les vaches iront doucement
et les peti tes demoiselles nous suivront au
petit pas. Une vraie promenade, quoi !

Malheureusemenl,' pour l'une des jeunes de-
moiselles, il ne pouvait. ètre question de te-
dile promenade au peti t pas. Ursule cèda la
seconde place à Irene, et la caravane s'or-
ganisa.

Ah! Michel notre ami, epe n'étais-tu là, toi
et ton crayon moqueur! Si tu nous avais vues
affairées, scandalisées un peu et riant quand
mème! Mère-grand, de très bonne gràce,
s'installa sur la chaise basse placée au fond
de la charrette, et c'était si dròle ce con-
traste de l'elegante vieille dame et de son
équipage rusti epe : un pastel promené dans
une crémère gasconne l Ursule était blème
de rage, mais la chère maman-grand nous
déclara de sa voix fluette :

— Je suis très bien, mes enfants. Ne crai-
gnez rien pour moi, Ursule et pensez à toutes
les pauvres vieilles réfugiées qu'on traine sur
les routes et qui seraient heureuses à ma
place.

Nous nous mìmes en route . La carriole, ca-
hin-caha, roulait sur une route inégale, La
pauvre mère-grand et Irene faisaient des ef-
forts pour se tenir en equilibro sur leurs é-
chafaudages. Bellou qui s'était mis en tète de
l'attellage, discutait avec le conducteur.

— Le Rioufort, c'est-il intéressant comme
architecture, c'est-il vieux ?

— Oh! pour vieux ,c'est vieux , déclara
l'autre d'un ton véridique: mème que ca tom-

tard

il a su mettre à profit son opiniàtreté et son
invincible obstination pour refróner et domp-
ber les caprices et rimpótuosité de son fleu-
ve et de ses cours d'eau, pour assainir sa
plaine et remédier à l'aridité de ses coteaux,
pour faire surgir du sol une hòtellerie hardie
et florissante, pour ouvrir des voies de com-
munication au travers des roches et des pré-
cipioes, — pour oonstruire enfin sur le ftanc
des montagnes et dans nos vallées ces for-
midables réservoirs d'energie, dont la force
motrice est la raison d'ètre de nos usines.

Ces qualités qui ont transformé notre sol
pour en tirer les produits variés de son in-
dustrie, les fruite de choix de nos vergere
et les vins savoureux de nos vignes sont
dès lors des qualités bienfaisanbes que nous
pouvons nous flatter de posseder. Elles il-
lustrent toute notre activité et nous les dé-
oelons aussi bien dans ces travaux p attente
et delicate de la Valaisanne qui veut embel-
lir son foyer, que sous le ciseau de l'artiste
et la palette enchantée de nos peintres.

Puissent-elles se maintenir et continuer à
exercer leurs effets sans ne rien enlever au
Valais de son originalité, de la beauté et de
la gràce de ses Traditions. Ces traditions ont
été à l'honneur dimanche dernier. Elles onl
montre plus éloquemment que tous les dis-
cours qu'un pays ne vit pas seùlement de
l'éclat et de la splendeur du présent, mais
encore et bien plus peut-ètre de la force de
son passe. Mais tout a été dit et j' arrive trop

Je termine en portant mon toast au succès
dófinitif de cette Exposition qui nous a si ai-
mablement sOuri et en sounaitant que pour
la plaine et pour la montagne elle réalisé la
richesse de ses promesses.

PALMARES
Agriculture : Espèce che vai in e

Le jury est compose de M. le lt.-eolonél
Engi, Thoune, présidént; MM. Dutoit, méd.-
vét., Aigle; Abel Due, méd.-vét., Sion, mem-
bees.

Le classement s'effectue sur la base de 10
points au maximum: 8 points ci. la, dipi, de
vermeil; 8 pts. ci. lb, dipi, de méd. d'argent;
7 pts. ci. II ,dipl. de méd. de bronze ; 6 pts.
ci. III.

Juments portantes et suitées
Propriétaires :

Oggier Meinrad, Turtmann II
Magnin Alphonse, Charrat Ih

Juments suitées;
Schnyder Felix, Erschmatt II
Hildbrand Victor, • Gampel II
Germanier Louis, Plan-Conthey II

Juments portantes
Landwirtschaftliche Schule, Visp II
Ruff Franz, St-German, Raron lb
Guidoux Ernest, Sierre lb
Chappot Adolphe, Charrat lb
Bellon Louis, Trois torrente II
Perrin Felix, Val d'Illiez lb

Juments
Graber Leo, Gampel II
Bregy Edouard, Turtmann lb
Schmid Joseph, Turtmann II
Hildbrand A., Vve, Gampel- III
Graber Leo, Turtmann lb
Meyer L., Turtmann III
Schnyder Raphael, Gampel II
Brenhér A., Niedergesteln II
Hildbrand Gustave, Gampel II
Hasler Stefan, Gampel lb
Gaillard Nathalie, Vve, Charrat la

— Vous le voyez, je vous le disais, s'é-
cria Casandre-Irène, les yeux au ciel.

— De quelle epoque cela peut-il dater ? con-
tinuai! Bellou, imperturbable.

— Ah! ca date au moins du rei Céset.
— Le roi Céset? demanda Bellou, les yeux

brillante, et qui nous regarda d'un air de
triomphe. Quel est donc ce roi ,Cadet?

— Ma foi, demoiselle, je n'en sais rien;
mais, par ici, quand on veut dire quelque
chose qui remonte à loin, non loin dans tes
temps, on parie toujours du roi Céset.

Et Cadet avait une facon de prononcer ce
mot avec son accent du Midi, oomme si ce
pauvre roi avait eu trois « t » au bout de
son nom !

— Cadet, reprit Bellou, que veut dire ce
nom en francais.

— C'est Francois, sans doute, car le fils
de la Bordo d'en bas la còte s'appelle aussi
Francois, mais on ne dit jamais que Céset.

— Céset! Céset! C'est pas mal du tout,
répétait Bellou, férue de couleur locate .

Cadet, enchanté de trouver une demoiselle
si gentille et qui promettait d'avoir une lan-
gue aussi bien pendue que la sienne, ajouta
complaisamment :

— Cela veut dire aussi petit pois, peut-
ètre, car tes pois s'appellent Césès aussi; a-
lors, Céset, c'est peti t pois.

— Le Roi Petit-Poisl clama Irene en bran-
dissant son ombrelle ; eh bien! voilà qui pre-
mei. Mère-grand, que pensez-vous de ce nom
poèti que pour une genealogie royale? Ce roi
Céset devait régner sur un poteger avec pour
sceptre, un celeri, et pour oouronne, une
cloche à melons.

Bellou dédaigna nos rires et répliqua du
haut de sa science d'historien :

— Le roi Céset fut certainement un excel-
lent roi, car son nom est débomiaire, et il
dut régner sur les montagnes d'Aragon ou
du Béarn, car je n'ai jamais «entendu par-
ler du roi de Gascogne, mème tians les temps
reculés.

— Demandez l'histoire des petits coyaumes
des Pyrénées et la biographie complète - du
roi Petit-Pois par son admrratrice, Mlle Bel-
lou.

Il fallali davantage pour démonter notre
cousine. Elle répliqua:

Pouliches
Gattlen Robert , Raron II
Burkard Anton, Gampel III
Seiler Augustin, Niedergesteln lb
Schnyder Wendelin, Gampel II
Liechti-Hugi E., Pramont lb
Favre Louis, Sion II
Guex Adolphe, Pont de Chalais II

Mulete, Mules et Muletons
Pralong Pierre, Vex , lb
Schmid Albert, Feschel II
Kalbermatten Auguste, Niedergesteln lb
Guex Adolphe, Pont de Chalais II
Bovier Antoine, de Daniel, Vex lb
Délez Henri, Martigny * lb

Conoours de fabrication du fromage
Ce conoours, epi a été organise à l'occa-

sion de l'Exposition de Sierre, par le Dépar-
tement de l'intérieur, a eu, cette année, plus
d'envergure epe les années demières. Il com-
prenait deux sections : le conoours des fro-
mages de laiterie et le conoours des froma-
ges d'alpage. Les fromages ont été experti-
sés sur place par un jury compose de 3
membres. Nous donnons ci-après les meil-
leurs résultats obtenus : sur 55 participants,
9 seùlement n'ont pas eu le minimum de
points nécessaires. ' .

(Maximum des points : 25)

Berchtold Klemenz, Greich 22
Ambord Adolf , Betten 22
Karlen Ludwig, Reckingen 22
Klemenz Alex., Binn 22

Viticulture
Médaille de vermeil :

Etat du Valais, domaine de Leytron 18,8
Bourgeoisie d'Ayer 18
Fauth-Peter Louis, tonnelier, Sierre 18
Société d'Agriculture de Sierre 17,9

(ces deux derniers avec fél. du jury)
Imesch Léopold, vins, Sierre 17,8
Pavillon Valaisan, Sion 17,6
Bourgeoisie de Grimentz 17,5
Hòtel-Chàteau Bellevue, Sierre 17,4
Roh Maurice, vins, Leytron ' 17,4
Antille Damien, vins, Sierre 17,4
Bonvin-Kaelin Robert, vins, Sierre 17,4
Loye, Pierre, propr., Sierre 17,2
Micbellod Louis, hoirie, Leytron 17,2
Commune de St-Luc 17,1
Rouvinet Jean-Bap tiste, Grimentz 17,1
Rey Adolphe, Sierre 16,8
Epiney Eeiouard, Sierre 16,8
Euro Edouard, vins, Sierre 16,6
Monnet Joseph, Grimentz 16,6
Crittin frères, vins, Chamoson 16,5
Arnold Frédéric, propr., Sierre 16,1
Bérard & Cie., vins, Sierre 16,1

Médaille d'argent:
Clavien Jules, Muraz s. Sierre 15,7
Germanier frères, vins, Erde-Conthey 15,6
Meichtry Ls., Hotel Poste, Sierre 15,6
Cina F. & Cie., Salquenen ( 15,5
Gattlen Joseph, Uvrier 15,4
Mercier Jean-Jacques, Sierre 15,4
Rey-de Chastonay, Mlles, Sierre 15
Ecole cantonale d'Agricul ture, Chà-

teauneuf 14,8
Zufferey Edouard, St-Luc 14,8
Antille Erasme, St-Luc 14,6
Masserey Catherine Vve., Sierre 13,6
Balmer Joseph, Muraz s. Sierre 13,1

Médaille de bronze :
Crettol Alexis, Loc 11,3
Berclaz Germain, Darnonaz 11

Hors conoours, membre du jury :
Pont Joseph, vins, St-Pierre des Clages 17,8

A. FROMAGES DE LAITERIE
a) Fromages gras du pays:

Martinet E., Leytron points 24i/2
Chevrier M., Bramois 241/2
Kalbermatten E., Tourtemagne 24
Theler P., Viège 22

b) Fromages mi-gras ou maigres :
Arlettaz U., Martigny-Bourg 24
Besse J., Montagnier 24
Vaudan M., Verségères 24
Fellay C, Ardon 23
Giroud V., Ravoire 23
Fellay A., Lourtier 23
Filliez G., Verségères 23
Monnet E., Isérables 22i/2
Devanthéry N., Martigny-Ville 22
Guidoux Ernest, Sierre 22

e) Gruyère gras :
Fellay C, Ardon 24

B. FROMAGES GRAS D'ALPAGE
Maye Victorien, Sarreyer 24i/2
Michellod Maurice-Louis, Sarreyer 241/2
Schmidt Johann, Grengiols 24i/2
Wyden Julius, Ernen 24i/2
Sauthier Alexis, Orsières 24
Kalbermatter Em., Tourtemagne 24
Heinzmann German, Visperterminen 24
Walpen Léopold, Grengiols 24
Thenisch Robert, Grengiols 24
Clausen Mathieu, Mùhlibach 24
Florey Symphorien , St-Jean 231/2
Luisier Joseph, Montagnier 231/2
Indermitte Franz, Steg 231/2
Stùcky Elias, Betten 23i/2
Schmid Joseph, Steinhaus 231/2
Clausen Joseph, Ernen 231/2
Vaudan Maurice, Bagnes 23
Clausen Edouard, Hothen 23
Inderschmitten Leo, Binn 23
Udrisard J.-J,, Vex 22i/2
Fellay Marcel , Sarreyer 22i/2
Michel Anton, Ernen 22i/2
Imhof Selvaz, Ernen 22i/2
Morard Albert , Ayent 22
Michellod Maurice, Saillon 22
Lorétan Peter, Leukerbad 22

— J'augure très bien d'entrer au Rioutort
sous le patronage du roi Céset, et j' espère
découvrir son histoire et mème celle de la
princesse Clair-de-Lune qui dut certainement
épouser cette fine fleur des pois. Mais par-
lons d'autres choses. Y a-t-il un pare au Ri-
outort, Cadet? Vous me comprenez: je veux
dire un endroit avec des arbres et des fleurs
autour de la maison.

— Pour cles arbres, c'est pas ca qui man-
que, demoiselle : des marronniers, des til-
leuls; quan t aux fleurs, le jardin est plein
de camomille.

— Hum ! toussai-je à propos.
— Et l 'étang? dit Bellou précipitamment ;

y a-t-il un étang aussi?
—- Il y a le clos tout oontre la maison.
— Le- clos, ce doit ètre assorti au roi Cé-

set, insinua Irene, tandis que maman-grand
s'amusait fort.

— Le clos, expliqua l'honnète Cadet , c'est
un beau morceau d'eau où l'on prend de bon-
nes tanches, quand M. Cesar permei qu'on
en pèche. Mais, cet été, avec la sécheresse,
il ne reste guère qu'une flaque tout au bout.
Mème que ce serait le bon temps pour enlever
la vase.

— La vase ! soupira Irene. 0 clair de lu-
ne sur l'étang epi luit comme un miroir
dans la prairie! Bleues vapeurs du soir où
fiottoni d'imprécises formes d'ondines ! Et il
ne reste qu'une flaque où Trandine lave ses
haillons !

On riail, mais Bellou ne voulait pas ca-
pituler.

— C'est oittoresque tout à fait, oet atte-
lage de belles vaches blanches, avec, sur le
museau, ces filets garnis de pompons de cou-
leur. C'est très meridional et bien mieux qu'
un vulgaire attelage.

— A propos, demanda Dame Critique se
retournant sur sa malie, dites-moi, Cadet, il
n'y a donc plus de chevaux au Rioutort?

— Ils sont morts, on te l'a dit, répondis-
je pour soutenir cette pauvre Bellou. Ils sont
morte de vieillesse, , sans doute, comme il
convieni aux vieux serviteurs d'un caste! da-
tant du roi Céset.

— Que non pas, dif 'candidement Cadet,
ils sont morts de faim, je pense.

Un cri d'horreur nous échappa. Le vieux
voulut , pallier sa phrase cruelle.

— Oui , enfin , comprenez, ils étaient vieux
ils n 'avaient plus de dents, alors ils ne pou-
vaiènt plus brouter les prairies et... )

— Et ils ont dù mourir de soff autant que
de faim, continua Irene, impitoyable , puisqu '
il ne reste plus qu 'un étang de dix centimè- '
tres.

— Mon Dieu! dit Ursule avec angoisse ;
trouve rons-nous de l'eau potante ? »

— Potable ? répéta Cadet.
Ursule leva au ciel des yeux pallente.
— Je demande s'il y a un puits au Riou- '

lort? I
— Huo-ho ! ouo ! cria Cadet très rouge, et.

allez clone ! Satanées bètes, vous ne recon-
naissez donc pas le chemin ? t

Les vaches accélérèrent l'allure, mais Ur-
sule tini bon. «
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Ne gardez pas de vieilles poules

C'est au moment où la ponte s'arrète ou,
en tous cas, diminue considérablement, qu 'il
faut faire le choix des volailles que l'on sa-
crifiera pour faire place aux jeunes de l'an-
née. C'est rendre service à tous ceux qui pos-
sèdent des poules de tes mettre en garde
contre la funeste habitude de sacrifier premiè-
rement celles dont l'aspect extérieur est tout
oe qu'on voudra... sauf beau. N'allez jamais
croire que ce plumage deteriore, sali, dans le-
quel les assiduités era coq ont laissé maintes
traces, soit un signe de fatigue ou de vieil-
lesse. C'est le contraire. Les foules en habit
de travail ne sont pas celles qui font le plai-
sir des yeux ; mais, néanmoins ce soni celles
qu'il fau t garder. La beauté d'un troupeau de
volailles est une chose agréable, si vous vou-
lez, mais la « production » de ce mème trou-
peau en est une autre nécessaire. Et quand
il y a, dans un poulailler, un certain nombre
de vieilles poules qui, presque toujours, sont
les plus belles — la moyenne de ponte est
d'une insuffisance notoire pour pouvoir don-
ner un bénéfice quelconque.

— Je vous demande, monsieur Cadet, si
le Rioutort contieni un puits où nous trou-
verons de l'eau convenable ?

La montée étai t rude, Cadet marchai t en
tète de ses vaches. Il se retourna, un peu
essoufflé, et nous vìmes ses yeux noirs Gom-
me du jais briller dans sa face maigrie.

Pourquoi m'imaginai-je lire une malice dans
ces prunelles sombres? Je vis Bellou s'arrè-
ter, elle aussi, et examiner notre guide .

Mais M. Cadet, flatté de s'entendre si bien
trailer sans doute, répliqua galamment:

— Il y a la source du bois, mademoiselle
la gou vernante, et comme ce serait trop loin
pour vous, c'est moi epi, tous les jours, irai
remplir votre carafe.

Là-dessus, il vira sur ses talons absents ,
car il n 'avait, pour toute chaussure, que des
sandales de corde, et l'attelage reprit sa len-
te allure. On approchait du gros chène où
nous devions tourner à droite. Je me trou-
vais maintenant tout près de Bellou. Mes-
sire Cadet se pencha vers nous et nous de-
manda gra vement:

— Avez-vous bon sommeil ? petites demoi-
selles ?

— Mais oui, dit Bellou ébonnée; il faudrait
le canon pour nous róveiller.

— Ah! tant mieux ! J'en suis bien content
cela m'aurait fait bien de la peine autrement.

— Pauvre homme, dlmes-nous, touchées de

Mais, vous demanderez-vous, quand peuUm
dire qu'une ponte est vieille? Dans le domaine
qui nous occupe en ce moment, e*, mot
« vieille » a un sens presque figure. N'allez
pas croire qu'il signifie toute une sèrie d'an-
nées. Loin de là. Pour moi, et pour tous ceux
qui estiment qu 'un poulailler n'est intéressant
qu'au cas où il rapporto, une poule est vieil-
le dès l'instant où sa ponte est insuffisaate
pour donner un bénéfice. Ce moment-là est
très vite arrivé, malgré toutes les apparences
qui, malheureusemenl, font souvent croire le
contraire. Quelques chiffres — qu'il ne faut
évidemment considérer epe comme une mo-
yenne toute generale — fixeront mieux vos i-
dées à ce sujet.

Supposez donc une bonne pondeuse qui
produise 170 oeufs pendant sa première an-
née de ponte. Ce chiffre est au-dessus de la
ponte réelle dans la plupart des basses-cours
de nos fermes romandes, soyez-en certain;
mais il n 'a cependant rien d'exagéré : il faut
mème arriver à mieux. Cette mème pondeu-
se de 170 ceufs n'en foumira que 120 à
130 la deuxième année. La troisième année
encore moins, a peine 80 ou 90 ceufs. A
partir de la quatrième année, la ponte est
tellemenl réduite... qu 'il ne vaut pluv ia peine
d'en causer. Et si, malgré mes dirés, vous
croyez encore cp'il en est autrement dans
votre poulailler , vous n 'avez qu'à oontróler,
mais contróler exactement. Les résultats epe
vous oonstaterez d'après vos propres notes
seront toujours, soyez-en convaincu, en par-
faites proportions de ceux epe je viens de
vous ci ter plus haut.

La moyenne de ponte, dans une basse-
cour, s'établit en totalisant la production an-
nuelle des ceufs epe l'on divise par le nom-
bre de pondeuses. Cesi un petit calcul epe
l'on ne doit jamais negli ger de faire. Il y
a parfois de rudes surprises! mais elles sont
toujours utiles. Vous pourrez constater, te-
nanl compte des chiffres donnés ci-dessus
comme exemple des résultats semblables à
oe qui suit. Quand votre troupeau se com-
pose de poules d'un an et de celles de deux
ans, vous pouvez obtenir une moyenne de
ponte variant de 140 à 145 ceufs. Si vous
avez aussi des poules de trois ans (un tiers
du troupeau de chaque àge) la moyenne ne
sera pas au-dessus de 115 à 120 ceufs. Mais
en conservant des poules de plus de trois
ans vous n'arriverez pas à 90 ou 95 ceufs
par poule et par année, production absolu-
ment insuffisante pour donner un bénéfice.

Je mets à part les rares exceptions qui peu-
vent se présenter et qui ne modifient en rien
les chiffres moyens que vous venez de lire,
mais il y a belle lurette que je ne crois plus
aux poules toujours si bonnes pondeuses à
quatre ou- cinq ans. Je sais qu'elles peuvent
encore faire un excellent pot-au-feu; mais je
sais pertinemment aussi qu'au poulailler qu'
on voudrait producili , elles ne causent que
désillusions et. pertes certaines.
•̂0^
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POUR UNE ROUTE AUTOMOBILE
Le comité d'initiative pour la construction

d'ime route automobile Beme-Tboune, fon-
de le ler aoùt dernier par M. Marcel Ny ffeler
Aebi , de Berne et par des représentants de
notre industrie, ouvre dans la « Revue au-
tomobile » une enquète et pubHe un àppel
à tous les automobilistes de la Suisse. Le
comité entend étudier toutes les questions
juridi ques économiques et techniques qui
sont en relation avec une route automobile
Beme-Tlioune. Cette enquète devra également
montrer rutilile pratique directe du parcours
Berne-Tlioune. Depuis quelques semaines est
ouvert. à Berne un bureau permanent.

cette sollicitude, soyez tranquille sur notre
compte. Ce n 'est pas nous qui sommes mala-
des, mais bien notre sceur qui est dans la
charrette et aussi un peu notre grand'mère.

— Elles ne dorment pas assez peut-ètre?
11 me sembla revoir la mème lueuer dans

ces yeux mobiles.
— Pas trop, dit insoucieusement Bellou.

Il y a trop de tapage en ville.
— Et la demoiselle-gouvernante?
— Laissez donc, fit Bellou, piquée de tant

d'honneur adresse à son ennemie. Ursule
n'est qu 'une femme de chambre que mère-
grand traile avec trop de bonté.

— Elle n 'est donc point aimable ?
— C'est un furet , répliqua Bellou irritée,

un furet qui sai t tout , qui voit bout.
— Allons, ben ! fit Cadet d'un ton de ca-

tastrop he.
Puis il ajouta très vite:
— C'est bien ennuyeux pour vous, demoi-

selles, d'avoir affaire à une geni de cette
sorbe, car, enfin, elle doit vous surveiller
jour et nuit.

— Oh! pour la nuit, cela nous est égal, fì-
mes-nous d'un commun acoord , et puis ne
vous inquiétez pas, Cadet, nous ne sommes
plus des enfants. (à suivre}
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